


Une prairie est une zone d'herbage (graminées et légumineuses 
principalement) destinée à l'alimentation animale, via le 
pâturage ou la fauche. 

• Les prairies sont le deuxième plus grand puits de carbone après la
forêt (60-70 tonnes de carbone par hectare).

f Les prairies humides, comme la Camargue, sont des puits de carbone. � 

• Elles représentent un habitat naturel, une zone de nidification ou
d'alimentation pour la faune locale.

CHIFFRES CLÉS (FRANCE) 

Surface toujours en herbe 
8 250 ooo ha 

(Agreste, 2017) 

Surface moyenne pâturée par équidé1

1 ha 
(IFCE - OESC d'après RA 2010, 2017)

• Les légumineuses sont fixatrices d'azote qui est stocké dans le sol et
vital pour les végétaux.

1 Moyenne observée sur des structures détenant seulement des 
équidés au pâturage à l'année 

Le pâturage a un impact sur la prairie et sa composition, quelle que soit l'espèce qui pâture. Plus l'animal est sélectif, plus nombreuses 
sont les niches écologiques créées par modification de l'environnement, rendant le milieu favorable à certaines espèces et pas à d'autres. 

LE PÂTURAGE DES ÉQUIDÉS EST CONDITIONNÉ PAR LEURS SPÉCIFICITÉS: 

• Morphologie : leurs incisives sur la mâchoire du haut et du bas permettent un pâturage ras et privilégient l'ingestion des
protéines facilement digestibles des jeunes pousses.

•Physiologie: l'absence de rumen des équidés limite leurs émissions de méthane par rapport aux bovins.

• Capacité d'ingestion : les particularités précédentes font que les équidés ne sont pas limités par la durée de rumination ou par
la taille du rumen. Ils peuvent pâturer plus longtemps qu'un bovin au cours d'une journée et sont moins impactés par la qualité
nutritionnelle des aliments.

• Préférences alimentaires : les équidés semblent préférer l'herbe jeune. De plus, en cas de pénurie, ils se dirigent plus
volontiers que les bovins vers les espèces moins appétentes.

Les prairies pâturées par les équidés ont donc une structure hétérogène, ce qui crée des niches écologiques et favorise la compétition 
interspécifique. 
En Camargue, dans les zones pâturées uniquement par des équins, la croissance de certains ligneux est contrôlée. Les zones d'herbe 
haute accueillent de petits mammifères, et les zones humides d'herbe rase hébergent des insectes, source de nourriture pour les oiseaux. 

Ce pâturage hétérogène peut cependant produire des zones rases et des zones de refus, menant à l' embroussaillement. Il est possible 
d'établir une conduite de pâturage raisonnée en mettant en place le pâturage tournant ou le pâturage de fin de saison. Le 
pâturage mixte peut également être une piste de réflexion. 

Les équins et les bovins ont une morphologie, une physiologie et un comportement au 
pâturage différents, ils vont donc consommer des espèces végétales différentes. Les bovins 
n'ayant pas d'incisives supérieures, ils sont incapables de prélever l'herbe courte. Les équidés 
peuvent ainsi valoriser ces zones. 
Le pâturage mixte est donc un outil de gestion des pâtures. Il peut réduire la charge de travail 
de l' exploitant, permettre un meilleur contrôle des ligneux, et améliorer la valeur nutritive de 
la prairie. 

i ce (ij) t Bibliographie cliquez ici 
� 

fi 

https://equipedia.ifce.fr/elevage-et-entretien/alimentation/conduite-de-paturage.html








https://equipedia.ifce.fr/economie-et-filiere/economie/developpement-et-territoire/impacts-economiques-sociaux-et-environnementaux-des-evenements-equestres.html





